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Le Maroc truste les prix 
011 3 ail 8 novelllb.oe s ' est tenlle la l è .oe édition qui a vu la projection de 35 fiblls dans les c a tégories 

longs et cOllrts Illétra ges et doclunentaires d ' Algéloie , de Ttulis ie, du MalOoc e t d e Maluoitanieo 1A)l°S d e la 
r eJnÏse des prix dan s la soÏI°ée d e vendre di 15 Ilovellibre, le Maroc a .oe lnpo.oté la IIlajorité d es prix. 

e premier Festiva l 
cu lturel du ciné

maghrébin 
d'Alger a touché 

sa fi n, vendr di 
dernier, à la salle EI-Mouggar. 
En présence des réalisateurs, 

-~ producteurs et comédiens, le 
verd ict a été rend u dans une 
ambiance bon enfan t. Au total, 
35 fi lms d 'Algérie, du Maroc, 
de Tunisie et de Mauritanie ont 
été projetés du 3 au 7 novembre. 
Durant ces 5 jours de projec
tions, les réalisateurs . e sont 
disputé le grand prix, l'Amayas 
d'or. 
Les membres du jury ont dû dé
partager les 11 longs métrage 
(Algérie, Tunisie et Maroc), les 
15 films courts (Mauritanie, 
Algérie, Maroc et Tunisie) et les 
9 documentaires (Algérie, Tuni
sie, Maroc et Mauritanie). Pré
vue à 19h, la soirée de clôture a 
débuté à 20h, avec une représen
talion de Joe Batoury. Le chan
teur et es musiciens ont fait le 
show pendant une quinzaine 
de minutes, avant de céder les 
planches du Mouggar au jury et 
participants à ce festival. Pour la 
catégorie docum ntaire, le jury 
présidé par Fadéla Mehal a dé
cidé d'accorder d'autres dis tinc
tions supplémentaires aux can
didats, au lieu de l'Amayas d'or 
seulement. Pour cette d iscipline 
qui représente "l'essence du 
cinéma d u réel", le grand prix 

Amayas d'or a été attribué au 
Marocain Moham ed EI-Aboudi 
pour Femmes hors la loi . 
Toujours dans la même ca tégo
rie, le p rix du jury a été décerné 
à l'Algérien Abd nour Zahzah, 
El-oued, l'oued, et le prix pour 
la recherche documentaire a 
été accordé au Tunisien Sami 
Tlili, Maudit soit le phosphate. 
Pour les courts métrages, le 
jury présidé par Rabah Lara
dji a estimé que "ce festival est 

• Nabil A ouch 

une bonne pa erell e en tre les 
pays du Maghreb. Les jeunes 
réalisa teurs ont pr ' en té d 
bons fil m dans 1 cont nu et 
la technique. Ces fi lms étai nt 
excellents". L'Amayas d'or est 
revenu au Maroca in Yassine 
Marco Marroccu pour Entro
pya. Deux mentions spéciales 
ont été octroyées : à l'Algérien 
Menad M'barek (Iminig) et au 
Marocain Omar Mouldouira 
(Margelle) . Quant au prix spé-

cial du jury, il a été donné au 
Tunisien Anis Las oued (Les 
sou li rs de l'Aïd). Concernant 
les longs mé trages, plusieurs 
récomp ns s ont été attribuées 
: prix de la mei ll ure interpré
tation masculine pour Kh aled 
Benaïssa dans Le repenti de 
Merzak Allouache (A lgérie). La 
meilleure interpr ta tion fémi
nine pour Dalila Tlemci dans 
Androman de sang et de char
bon de Az Larab Alaoui (Ma-

roc). Le prix du mei lleur scéna
rio a été octroyé au Marocain 
Nou reddine Lakhmari pour 
Zéro, t le prix spécia l du jury a 
été cédé au Tunis ien Malmloud 
Ben Mahmoud (Le professeur). 
Le grand prix de l'Amayas d'or 
dans la ca tégorie long m trag 
a été décerné à Nabil Ayouch 
pour on œuvr Les chevaux de 
Dieu (Maroc). 

Hana Menasria 

Le grand prix du festival " Cinéma et migrations" d'Agadir décer
né au Sénégalais Moussa Touré 

"La pirogue" 
Le fibn "La pirogue" du réalisateur sénégala.is Mous
sa Touré a remporté le prix "Argana" (grand prix) 

aÏItsi que le prix du meilleur scénario au IOème 
festival "Cinéllla et Jnigrations", organisé du 5 au 9 

novembre à Agadiro 
e prix de la meilleure mise 
en scène a été décerné au 
film "Le noir (te)vous va si 

du réalisateur français 
acques BraI, qui a également 

remporté le prix de la meilleure interpré
tation féminine attribué à Sofia Manousha 
exaequo avec Zahra Addioui pour son rôle 
dans "La désintégration" du FrançaisPhi
lippe Faucon. 
Quant au prix de la meilleure interpréta
tion masculine, il a été remis au comédien 
t réalisateur marocaul Rachid El Ouali 

pour son rôle dans "Ymma",alors qu'une 
mention spéciale a été décernée au fi lm 
"Chroniques d'une courde récré" du Fran
çais Brahim Frita 

Huit longs métrages de divers horizons 
et de différentes sensibilités étaient en lice 
pour le prix Argana, dont "Harraga Blues" 
(2012) du réalisateur algérien Moussa Had
dad, "Le sac de farine" de la Belge Khadija 
Leclere et "Les Baobabs ne pou sent pas en 
hiver" du Sénégalais Henri Henriol. 
Le réalisateur et scénariste algérien Moha
med Zemmouri était membre du jury de 
cette lOème édition du festival qui a vu 
également la projection de quatre films do
cumentaire ayant trait au th me de l'émi
gration et une série de conférence ur le 
même sujet. 
Le Festival devait se tenir en mars 2013 
avan t son report par les organisateurs 
"faute de moyens financiers". 


